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A première vue, p a s âme qui vive. Le décor est là , qui pose et qui compose.

Loin du tumulte, loin des cahots et du chaos du monde. L a lumière, doucement,

coule. L a photo sur le mur - le mur qui imperceptiblement se lézarde et se fis-

sure - semble inéluctablement punaisée. Des objets, ça et là . Rien ne bouge.

Alors, subtilement, le dessein se dessine. D 'abord , un écho lointain, puis

une réminiscence. J e saisis ce qui se t rame : un fil ténu vient tisser des liens et des

correspondances . Naples , Zagreb , Mar rakech , J é r u s a l e m . . . L'objet anodin ,

exhumé p a r le photographe , perd son insignifiance. L'intérieur se dévoile et

livre un peu de son secret. Un peu de ceux qui y vivent, aussi . L ' image dit le

temps, le temps qui passe , celui qui reste, celui qui se consume. Elle restitue la

mémoire du lieu et de ce qui l ' imprègne. J e a n - M a r c Tingaud, en évoquant l 'es-

pace intime, invoque l 'empreinte et la résurgence. Avec pudeur, avec gravité

souvent, les images, épurées et sensibles, suggèrent plus qu'elles ne démontrent.

Alors, de ces absences , de ces fragments , surgit un bruissement : le murmure

d'un récit, d'une histoire, parfois même de l'Histoire.

Pas âme qui vive, et pourtant chaque image frémit d'une présence.

Originaire du Morvan, Jean-Marc Tingaud débute dans la photographie en 1973, lors d'un séjour en Amérique
latine. Depuis, il sillonne le monde, menant de front ses travaux personnels et ses activités dans les domaines de
la publicité et de la presse. Son œuvre a fait l'objet d'expositions à Tokyo, Turin, New York, Paris... et de plusieurs
livres : Gens  du Morvan,  1978 ; Mémoires,  1986 ; Objets  d'amour,  1988 ; Intérieurs,  1992 ; Médinas,  1998.
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